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Alfred Perrenoud, La population de Geneve du sei^ieme au debut du dix-
neuvieme Steele, Etude demographique, t. I, Structures et mouvements, Geneve,
Jullien; Paris, Champion, 1979, 611 p. {Memaires et documents publies par
la Societe d'histoire et d'archeologie de Geneve, XLVII.)

En s'attaquant ä l'etude de la population genevoise sur pres de trois
siecles, Alfred Perrenoud offre au public une ecu vre exemplaire. En effet,
les etudes demographiques entreprises depuis pres de trente ans en France
et en Angleterre, plus recemment en Suisse, sont toujours consacrees ä des

paroisses rurales ou ä de petites villes ne depassant pas quelques milliers
d'habitants. Geneve est done, sauf erreur, la premiere ville de quelque
importance ä etre analysee avec les methodes mises au point par les histo-
riens demographes. Cette etude eüt ete impossible sans l'excellence des

sources genevoises: l'enregistrement des deces, par exemple, confie ä

l'autorite civile, est continu des la fin du XVIe siecle et indique les causes
de la mort.

L'auteur tente d'abord d'estimer la population au cours des siecles

(environ 15 600 habitants en 1600, 17 500 en 1700, 29000 en 1790). II etudie
les structures de la population: proportion des femmes, des celibataires,
pyramides des äges, taille des menages, divisions politiques, sociales et
economiques. II aborde ensuite l'important probleme des migrations,
essentielles dans la demographie urbaine. La derniere partie disseque les
courbes de mariages, naissances et deces, et essaie de voir quelle est

l'importance des differents facteurs de mortalite (peste, variole, disettes,
etc.). Au cours de ces chapitres, Perrenoud tord le cou ä quelques mythes:
loin d'etre une creation du XXe siecle, la famille conjugale (parents,
enfants) existe en tout cas des le XVIIIe siecle, sans doute meme avant, et
en 1720 moins de 5 menages sur 100 abritent trois generations. Les Francis

du Refuge, s'ils ont joue un röle important dans la vie de Geneve,
n'ont pas, demographiquement parlant, plus d'influence que les autres
immigres dans le developpement de la ville.

Le lecteur vaudois sera particulierement interesse par les chapitres sur
l'immigration. Si au XVIIe siecle la part vaudoise est faible (12%), elle

augmente fortement au XVIIIe siecle, pour culminer dans les annees sep-
tante, oil pres d'un immigre sur deux est vaudois, le nombre des femmes
croissant lui aussi. Une serie de cartes permet de localiser les provenances
et l'on voit s'etendre le rayon de recrutement. Les metiers du bätiment, de

l'horlogerie et de la bijouterie sont les mieux representes, attires que sont
les Vaudois par la poussee de la contruction au debut du XVIIIe siecle,
puis par la Fabrique. Pour la main-d'eeuvre temporaire aussi, Vaud est en
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bonne position; nombre de ces travailleurs viennent de Lausanne ou des

petites villes vaudoises.
Malgre l'enormite du materiel, la finesse de l'analyse, le livre de Perre-

noud est d'un acces assez aise. Les comparaisons avec 1'epoque actuelle font
mieux saisir la situation ancienne. Les chtffres sont abondants, mais les

procedes statistiques sont simples, ä l'exception d'un ou deux calculs, expli-
ques du reste. La mise en page est soignee et les cartes, les tableaux et les

figures sont ä la bonne place dans le texte, sans que le lecteur ait ä tourner
plus d'une page pour comparer chiffres, dessins et analyses. La mise en
francais de statistiques pose un probleme ä tout auteur et l'enumeration de

pour-cent, de dates et d'äges ne favorise pas l'elegance du style, de plus,
Perrenoud n'echappe pas tout ä fait au jargon demographique ou sociolo-
gique.

L'auteur, apres ce long ouvrage, n'est pas au bout de ses peines. II nous
promet un second volume centre sur l'etude de plus de 5000 families
reconstitutes. Apres avoir lu dans celui-ci les donnees d'ensemble, nous
attendons avec impatience la suite de son travail.

Lucienne Hubler

Francois Lassus, Metallurgistes franc-comtois du XVIIe au XIXe Steele: Les
Rochet — Htude sociale d'une jamtlle de maitres de Jorges et de forgerons.
Vol. 1, 580 p. dactylographiees — Vol. 2, annexes et documents, 484 p.
dactylographiees, Besan$on, 1979.

Ce long titre recouvre une oeuvre remarquable par son ampleur, par la
nchesse de ses apports aussi bien ä l'histoire sociale qu'economique. Elle
conduit de la genealogie familiale ä une demographie sociale tres nouvelle.
Sa description des activites de ses membres apporte en plus un eclairage
nouveau ä l'histoire de la siderurgie.

L'etude Interesse d'autant plus notre canton que les six premiers
«Röchet», immigres, cousins, freres et amis, sont issus des trois branches de la

famille Rochat de la Vallee. Fuyant le marasme dont souffre la metallurgie
vaudoise, ils emportent dans la Franche-Comte que Louis XIV vient
d'annexer leur secret de la fabrication de l'acier. Iis se convertissent au
cathohcisme et se lancent ä la conquete de la metallurgie comtoise. Loca-
taires puis propnetaires et fondateurs d'usines nouvelles, administrateurs
de forges seigneuriales, ils adjoignent ä leurs acienes des hauts fourneaux;
ils s'efforcent de devenir les regisseurs de seigneurs importants pour assurer

leur approvisionnement en charbon de bois. Ceux qui ont le sens des

affaires font fortune, d'autres restent avant tout des techmciens du fer.
Certaines branches prosperent pendant plusieurs generations, d'autres souf-
frent de faillites. Dans l'ensemble, les Rochet jouent un role considerable
dans la siderurgie comtoise; ä la veille de la Revolution, ils administrent
quelques-uns des plus grands ensembles siderurgiques (les forges de

Baignes, d'Audincourt et de Chagey, par exemple) Les plus bnllants
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d'entre eux profitent de la Revolution pour acceder ä de hautes fonctions
departementales et consolider ainsi leur emprise economique.

Cette these de troisieme cycle de l'Universite de Besangon situe dans un
large contexte economique et social l'histoire d'une famille. Elle ouvre des

apercus nouveaux sur la demographie historique et l'histoire sociale en
general.

Paul-Louis Pelet

Andre Cabanis, La presse politique vaudoise sous la Republique helvetique

(Contribution a l'etude de I'opinion publique), Lausanne, 1979, 147 p.,
(Bibliotbeque historique vaudoise, 64.)

Professeur ä l'Universite de Toulouse, specialiste de la presse en France
sous le Consulat et l'Empire, Andre Cabanis a de solides attaches avec le
Pays de Vaud. En 1976, il faisait paraitre dans la Revue historique vaudoise un
article sur «Les Amis de la Liberte», et aujourd'hui il nous propose une
etude sur La presse politique vaudoise de 1798 ä 1803.

Le sujet est interessant et encore peu explore. Les journaux de 1'epoque
— essentiellement le Bulletin offtciel qui deviendra, apres avoir porte diffe-
rents titres, la Gazette de Lausanne et le Nouvelliste vaudois — ont joue ä n'en
pas douter un role important dans la formation de l'opinion publique
vaudoise pendant les annees mouvementees de l'Helvetique. lis sont egale-
ment le reflet, dans une certaine mesure, des preoccupations, des aspirations

ou des hesitations de ces Vaudois subitement places au cceur d'evene-
ments politiques dont ils etaient peu nombreux ä saisir l'exacte portee.

Andre Cabanis a divise son etude, ainsi que le releve le professeur Jean-
Charles Biaudet, dans la preface, «en deux periodes distinctes: la
Republique des illusions, riche de promesses et d'esperances, de 1798 ä 1799,
puis la Republique des deceptions de 1800 ä 1803 ».

Dans ce contexte, et apres avoir entrepris diverses recherches aux
Archives cantonales vaudoises et aux Archives föderales, Andre Cabanis
analyse l'attitude du Bulletin offtciel, proche des autorites, du Nouvelliste
vaudois, «discretement contre-revolutionnaire», et de quelques autres perio-
diques dont l'existence fut ephemere, tels que VAmi de la Liberte devenu le
Regenerateur, la Gazette des Campagnes, la Feuille populaire et la Feuille helvetique,

en mettant naturellement l'accent sur les deux premiers, de loin les

plus importants. II montre aussi la methode de travail des redacteurs, leurs
sources d'information et leurs emprunts aux journaux etrangers, les precautions

dont ils devaient s'entourer, leurs reactions face aux evenements, sans
oublier les difficultes que leur creaient les regimes alternant ä un rythme
rapide.

Le petit livre d'Andre Cabanis constitue indeniablement une contribution

de valeur ä l'histoire de la presse politique vaudoise dont l'annee 1798

marque les debuts. Des debuts encore timides, encore modestes, les journaux

adoptant le plus souvent un ton de bonne compagnie face ä des

autorites sinon indulgentes, du moins comprehensives.
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Apres avoir ainsi releve sans reserve l'interet de cet essai, il nous faut
toutefois dire l'impression de häte que nous avons ressentie a la lecture des

pages de Cabanis dans lesquelles les erreurs typographiques sont aussi
nombreuses que les repetitions ou les lourdeurs de style. Plusieurs affirmations

auraient merite d'etre soutenues par des references precises et la

bibliographic aurait pu etre sans peine completee par quelques titres
d'articles utiles.

Ces quelques remarques devaient etre faites tant il est vrai qu'un
ouvrage de ce genre vaut aussi par le soin qu'on apporte ä sa forme.

J.-P. Chuard
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